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En dépit des contraintes météorologiques, fortes chutes de neige et 
difficultés de transport en France, le bel amphi de YSCHOOLS s’est 
rempli peu à peu sans que le programme ne devienne lui-même 
glissant.
Didier Papaz, président de YSCHOOLS, a présenté ce groupe d’écoles 
qui rassemble 2 200 étudiants sur 10 campus, en France et à 
l’étranger. Les trois principales sont dédiées au commerce, au 
tourisme et au design.
Administrant aussi trois écoles de la 2e chance, il a revendiqué une 
culture de la transversalité, un brassage culturel et social imprégné 
de tolérance et de solidarité, qui ne sont pas éloignés de nos 
propres valeurs.

Faisant écho aux propos tenus par le général de Courrèges, la veille à 
la Journée des présidents d’associations (cf. page 4), le préfet Nicolas 
Basselier, directeur adjoint de l’IHEDN, a invité à l’engagement et à 
« passer à la vitesse supérieure », en formant davantage dans les 
territoires, tout particulièrement dans la catégorie de la jeunesse.
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La lettre du président

L’activité du mois écoulé a mis en évidence la force motrice dont l’IHEDN 
a besoin dans les régions. En novembre, la session 240 en région Nouvelle 
Aquitaine a commencé à Agen puis à Pau. Au début du mois de décembre, 
elle sera à Bayonne puis s’achèvera à Bordeaux.
Notre association a fortement contribué à sa préparation, en symbiose avec 
l’équipe de l’IHEDN. Nous sommes aussi présents dans chaque ville, avec 
discrétion pour ne pas interférer mais nous insérer avec bienveillance dans 
le paysage des futurs auditeurs qui seront appelés à nous rejoindre à 
l’issue de la session.
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A l’invitation du général Hervé de Courrèges, directeur de l’IHEDN, les présidents d’associations d’auditeurs 
se sont retrouvés à Troyes pour échanger les « meilleures pratiques » entre eux et partager la vision de 
l’Institut qui doit faire face à une potentielle nouvelle réduction d’effectifs.
Dans ce contexte, le général a appelé à l’engagement des auditeurs. Concrètement, une large gamme est 
possible où chacun et chacune peut trouver et moduler une place utile et valorisante : soutenir l’association 
simplement en étant membre, assister à ses activités (petits-déjeuners, conférences…), participer 
activement à certaines d’entre elles (SNU, rallyes citoyens, études, communication...), contribuer à sa 
gouvernance et à la construction des décisions.

Une place unique pour chacun dans l’équipage

Le Forum des études a suivi cette journée 
pour mettre en commun les résultats de 
l’étude annuelle sur le citoyen, la défense 
nationale et la dissuasion nucléaire.
Merci aux membres de notre comité d’étude 
et de recherche qui ont produit une étude 
imprégnée des réalités de notre région (cf. 
Bulletin du 1er juillet 2024). La qualité de nos 
travaux nous a valu d’être sélectionnés pour 
en présenter une partie au Forum.
Pour celles et ceux qui peuvent se déplacer, 
les Forums sont toujours de belles occasions 
de rencontres au sein de la communauté 
IHEDN, de revoir les uns et les autres et 
d’apprendre de ceux qui sont parfois venus de 
très loin, au-delà des mers.

Car c’est l’océan qui a aussi marqué ce mois de novembre. Ce sont dans les profondeurs océanes que 
s’opère en permanence un aspect majeur de la dissuasion nucléaire française, étudiée au Forum.
Mais plus largement, les enjeux liés au milieu marin se sont accrus : explosion du commerce maritime dont 
nos économies dépendent, vastes réseaux de câbles sous-marins dont nos informations dépendent, 
appropriations illicites d’espaces maritimes, protection de nos territoires ultramarins.
Ce nouveau contexte stimule non seulement les industriels internationaux, réunis au Salon EURONAVAL 
2024, avec la présence de sociétés implantées en Nouvelle Aquitaine (cf. la rubrique Armement & 
Industrie), mais aussi la réflexion stratégique (« L’Indopacifique est une méta-région bleue ») et 
opérationnelle qui prend en compte le phénomène de réarmement naval mondial, qui défie la suprématie 
navale euro-atlantique (cf. deux ouvrages dans la rubrique Publications).
Dans ce contexte et cette nouvelle incitation de l’IHEDN à l’engagement, à chacun sa place unique et 
modulable dans l’équipage, pour prendre soin ensemble de notre association commune.

Jean-François Morel

← La plage, Coucher de soleil par Gustave Courbet, 
1867, collection particulière. Distinguer les bons 
repères dans un horizon incertain. @ WikiArt
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Actualité et veille stratégique

de l’Institut des hautes études
de défense nationale
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Ouverture de la 240e session de l’IHEDN
en région Nouvelle Aquitaine

Agen, le 12 novembre 2024
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C’est dans la « salle des illustres » de l’Hôtel de ville que s’est ouverte cette nouvelle session en 
région, que notre association a contribué à préparer.
Entre le céramiste Bernard Palissy, le poète de la langue occitane Jasmin et le général Valence qui 
traversa la Révolution et l’Empire, la cinquantaine de futurs auditeurs de l’IHEDN pouvait 
légitimement se sentir appelée par le destin.

Jean Dionis du Séjour, maire d’Agen, a rappelé que le philosophe Michel 
Serres – autre illustre agenais qui commença sa carrière à l’École navale – 
recommandait de ne pas rester toujours focalisé sur les guerres 
territoriales mais de garder aussi à l’esprit les guerres que nous faisons à 
la nature.
L’équipe de l’IHEDN – le directeur du Département des sessions en région, 
spécialisées et Jeunes Jean-Michel Delvert, le général (2S) Thierry Dapsens 
et le responsable opérationnel de la session Corentin Omnès – ont détaillé 
la lettre et l’esprit de cette session qui s’inscrit dans  « la dynamique très 
forte des sessions en région ». En présentant les membres de notre 
association, ils ont appelé l’auditoire à nous rejoindre en décembre.
← C’était aussi l’occasion de rencontrer les personnalités qui contribuent à 
la session, en particulier le colonel Karim Benamer, chef de corps du 48 e 
régiment de transmissions, basé à Agen.

Jean-François Morel
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Journée des présidents d’associations d’auditeurs IHEDN
Troyes, le 21 novembre 2024

Dans le superbe amphi de Troyes Champagne Métropole, le 
général Hervé de Courrèges, directeur de l’IHEDN, avait invité 
l’ensemble des présidents d’associations d’auditeurs de 
métropole et d’outremer, avec le soutien de l’association 
régionale d’auditeurs Champagne Ardenne.
Alors que « l’Institut est pratiquement nonagénaire » et qu’il se 
trouve bien implanté « au cœur des questions géopolitiques 
d’aujourd’hui », c’est principalement un message d’engagement 
que le général est venu porter.
Si les sessions en région reviennent environ tous les deux ans et 
demi dans une région donnée, l’Institut cherche à « passer à la 
vitesse supérieure » compte tenu du volume et de la qualité de 
la demande, avec le soutien des associations régionales.
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Catherine de La Robertie, présidente de l’Union des associations 
d’auditeurs, a réaffirmé la mission de transmission et d’éclairage de 
l’avenir que les associations se sont assignées. « Soyons résilients et 
adaptables pour forger une conscience collective de défense », dans 
toute la variété des secteurs et des tranches d’âge de la société 
auxquels nous nous adressons.
La présidente a décrit la feuille de route commune qui conduira à la 
célébration du jubilé de l’UNION-IHEDN en 2025. Cet effort sans 
cesse renouvelé que produisent nos énergies plurielles et bénévoles 
fait penser, a-t-elle conclu, à Albert Camus pour qui « il faut imaginer 
Sisyphe heureux ».

Le président de l’association des Jeunes-IHEDN, Rémi de Fritsch, a 
souhaité un rapprochement de son association – qui n’est pas 
membre de l’UNION-IHEDN – avec les associations régionales. 
Quinze délégations des Jeunes-IHEDN sont actives dans toutes les 
régions, y compris la nôtre.
« Stimuler la réflexion pour se former, promouvoir la 
compréhension des Jeunes pour servir la pensée collective et 
entretenir le lien avec la communauté IHEDN » sont les trois 
objectifs de son association.
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Jean-Michel Delvert, chef du Département des sessions en région, 
cycles spécialisés et Jeunes, a tracé des pistes pour mettre en œuvre 
avec les associations ce passage à la vitesse supérieure.
Les expérimentations et innovations de notre association – trinôme 
économique, cafés historiques, séminaire Jeunes annuel, jeu de table 
pour le SNU, concours à la formation des enseignants – ont été 
reconnues et sont observées par le réseau IHEDN au titre du partage 
dit des « bonnes pratiques ».
Dans cette région française connue du monde entier, on ne pouvait 
pas terminer la journée sans un chaleureux partage dans une cave 
typique où l’on cultive aussi la persévérance en équipe, la formation 
de haut niveau et la recherche de l’excellence des résultats.

Jean-François Morel

© JFM
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NATIONAL
Le Forum des études des associations d’auditeurs IHEDN

« Nos forces sont ancrées dans l’espace-monde », y compris 
celles chargées de protéger nos intérêts vitaux dans tous les 
territoires français en métropole et outremer.
Les auditeurs de la Réunion, de Guyane, de Martinique, de 
Guadeloupe et de Nouvelle Calédonie étaient représentés et ont 
nourri de passionnants échanges.
→ Notre camarade Gaël Judic a pris part aux débats sur des 
questions qui ont fait parfois appel à l’expertise mais qui rendaient 
toute personne légitime dans les échanges, en tant que citoyen 
responsable démocratiquement.

→ Catherine de La Robertie, présidente de l’Union des 
associations d’auditeurs IHEDN, a posé les enjeux du thème du 
Forum. « La dissuasion nucléaire est un outil de stabilité dans 
un environnement géopolitique très incertain ». Si elle s’inscrit 
dans notre vision de l’avenir, il convient aussi de la penser en 
dépassant le strict cadre national.
↓ Notre camarade Marc Verlut a animé la table ronde dédiée à 
la doctrine, aux menaces et aux questions éthiques et morales. 
La question a été posée de la pertinence de ne pas construire 
d’abris anti-atomiques : ce faisant, le choix de la France exprime 
un puissant message de crédibilité de sa propre dissuasion et 
de sa volonté politique.
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suite de la page1

Une autre table ronde s’est attachée à étudier les défis à 
l’égard du citoyen. L’Éducation nationale confirme la 
montée de l’intérêt pour les questions internationales 
et de défense et s’investit de plus en plus.
Vue des outremer, la question est perçue différemment. 
La Polynésie française ayant souffert des 193 essais 
nucléaires entre 1966 et 1996, la question des 
réparations sanitaires et environnementales est cruciale.
Sur le plan opérationnel, l’Armée de l’air et de l’espace a 
développé une capacité de projection lointaine d’avions 
de chasse armés de missiles.

← Notre président Jean-François Morel a présenté un aspect de l’étude de 
notre association (comité d’étude et de recherche) : comment la base 
industrielle liée au nucléaire, en Nouvelle Aquitaine, a généré un 
écosystème de centres industriels, d’universités de pointe, de pôles de 
compétitivité (Route des lasers et hyperfréquences), de bases militaires et 
de centres d’expérimentations de missiles. 
Le Laser Mégajoule du Barp, par exemple, a été mis en service en 2014 en 
générant 3 500 emplois directs et 10 000 emplois indirects. Son activité 
touche aussi notamment à l’astrophysique, au médical et à la physique 
expérimentale.
Ainsi, l’économie de la région et la génération d’emplois bénéficient aux 
citoyens, dans les domaines liés au nucléaire mais aussi dans d’autres 
domaines d’applications.

Catherine de La Robertie et Jean-Luc Dragon.. 
© JFM

© JFM
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© Eric Vidal
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← Trois personnalités sont venues témoigner de leurs points de vue 
complémentaires sur le thème du Forum. Dans le domaine militaire, 
le colonel Emmanuel Auzias, commandant la base aérienne de 
Saint-Dizier où se trouvent des escadrons de Rafale de la Force 
aérienne stratégique et le stockage d’armes nucléaires, a présenté 
les moyens nucléaires de l’Armée de l’air et de l’espace.
Il a notamment rappelé le but de « l’ultime avertissement », un tir 
d’arme nucléaire dont l’objectif stratégique est que la dissuasion se 
poursuive en évitant l’escalade nucléaire, et comment les forces 
aériennes s’entraînent concrètement à la mission nucléaire.
De son côté, Sébastien Barré, haut responsable au Commissariat à 
l’énergie atomique (CEA), a commenté les missions du Centre 
d’études scientifiques et techniques d’Aquitaine (CESTA), qu’il a 
dirigé.
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Ce centre a conçu et exploite le Laser Mégajoule, un grand instrument de 
recherche unique en Europe, destiné à la réalisation d’expériences à très 
hautes températures et pressions, pour améliorer les modèles physiques de 
simulation du fonctionnement des charges nucléaires. Il met aussi en œuvre 
le laser de forte puissance Petal pour les besoins de la recherche académique. 
L’industrie liée à la dissuasion nucléaire irrigue bien d’autres domaines 
scientifiques.

→ Madame le sénateur Vanina Paoli-Gagin, auditeur IHEDN, a estimé que le 
sujet est vital pour la Nation et pour l’Éducation. Au niveau politique, « il 
importe de réinvestir les sujets régaliens car ils sont structurants ».

© JFM

© JFM

Ville d’art et d’histoire, Troyes a conservé un patrimoine architectural
qui témoigne de son riche passé du Moyen-Age et de la Renaissance

La dimension internationale, incluant l’OTAN, l’Union européenne et la vision des Nations Unies (Traité 
d’interdiction des armes nucléaires), a conclu cette journée dense et gratifiante.
Au fond, le Forum a illustré les raisons fondamentales pour lesquelles les gouvernements français 
successifs sont restés attachés à la stratégie de dissuasion nucléaire depuis sa création. Il a permis aussi de 
discuter librement, par exemple, des questions liées aux armes nucléaires tactiques, de l’opportunité de 
posséder des abris anti-atomiques pour les populations, des dommages environnementaux et sanitaires 
causés par les essais en Polynésie et d’examiner les aspects éthiques et moraux de ce type de stratégie.
Il en est ressorti finalement une meilleure compréhension de la question et de son impact sur le citoyen.

Josette Chassin, Marie Dao, Gaël Judic, Norbert Laurençon,
Jean-François Morel, Marc Verlut et Eric Vidal

Association des auditeurs IHEDN AQUITAINE

© JFM
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Samuel Barreault a décrit les 
missions de la DRFiP, en 
commençant par les impôts des 
particuliers et entreprises, et ceux 
qui s’attachent au foncier.
Son action économique concerne 
aussi particuliers et entreprises, le 
critère principal étant la bonne foi, 
ou pas… 
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Un petit-déjeuner à Bordeaux avec Samuel Barreault,

directeur régional des finances publiques

© Patrick Giordan

Dans ce dernier cas, Samuel Barreault a indiqué que son administration se montrait très ferme et 
gagnait la quasi totalité des contentieux.
Le temps de vérification se révèle très précieux. Pour toutes les entreprises concernées, il est 
possible de consulter le conseiller départemental, si possible au plus tôt . Concrètement, environ 
150 entreprises girondines sont couvertes par un plan d’étalement, représentant 3  500 personnes.

La DRFiP a aussi une mission de gestion publique, relative notamment aux dépenses de l’État et aux 
salaires, qui dépasse 8 milliards €, en tant que comptable centralisateur, certifié par la Cour des 
comptes. Cela inclut le secteur public local comme le Centre hospitalier universitaire, par exemple.

Notre invité du 12 novembre 2024, Samuel Barreault, est depuis février 2022 le directeur régional des 
finances publiques de Nouvelle Aquitaine et de la Gironde (DRFiP) et président de l’association des 
administrateurs des finances publiques (ADAFIP). Décrivant sa carrière, il a présenté avec humour son 
arrivée dans les finances publiques comme le « fruit d’un accident » dû aux hasards et opportunités 
de la vie professionnelle.
Il a insisté sur la volonté de proximité avec la population, que son administration ne pousse pas 
nécessairement à la dématérialisation, ainsi que sur les 47 établissements France Services en 
Gironde, qui « apportent 80 % des réponses aux questions du public, souvent simples  ». 
Une convention avec plus de 400 buralistes permet aux particuliers de procéder à divers  paiements, 
ce qui se révèle particulièrement utile en milieu rural.

Le port de Bordeaux par Ortega, 1818, Bistrot du Sommelier. Auprès des préfets et des acteurs économiques locaux, la 
direction régionale des finances publiques a un rôle de soutien aux entreprises. Photo JFM

L’activité domaniale de la direction régionale 
des finances publiques couvre notamment la 
garantie de probité sur l’évaluation des biens 
immobiliers de l’État. Elle concourt à la 
politique immobilière de l’État dans un but 
de rationalisation : identifier ce qu’il convient 
de conserver, de rénover ou de se séparer.
En 20 ans, 40 000 emplois ont été supprimés à 
la DGFiP ; 1 700 agents œuvrent à la Direction 
régionale. Si leur action est en définitive 
« souvent à la limite du politique », il ne faut 
pas opposer l’État et les collectivités : en fait, 
« l’État, c’est nous tous », conclut notre invité.

La mairie de Bordeaux côté jardin. Les trésoreries assurent la 
gestion budgétaire et comptable des collectivités locales et de 
leurs établissements publics  © JFM

RÉGION
Une administration très en contact avec la population
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Des limites ont été clairement posées, en particulier
par le sociologue Claude Weber (Académie de Saint-
Cyr) qui a montré les écueils du « milicentrisme », la médecin principale 
psychiatre Aurélie Éon pour qui la suppression médicamenteuse du ressenti 
de la fatigue du soldat peut être dangereuse, et le colonel Romain Desjars 
de Kéranroué, pilote de drone Reaper en opérations de guerre, qui a 
rappelé « la primauté de l’humain, son sens commun, sa conscience et 
même son cœur ».
Ce n’est pas exagéré : la table ronde du Pr Sébastien-Yves Laurent (Sciences 
Po Saint Germain-en-Laye) a mis en lumière le risque de déshumanisation 
de l’ennemi, notamment par sa mise à distance sur écrans, qui désinhibe le 
déclenchement des armes létales. 
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Journée Défense – Université 2024

La place de l’humain dans les innovations 
technologiques de la guerre contemporaine

Bordeaux, 15 novembre 2024

Organisée par les Armées en Nouvelle Aquitaine conjointement avec l’Université de Bordeaux, cette 
journée a confronté les points de vue de chercheurs et de praticiens sur l’impact de l’usage de 
nouvelles technologies sur les personnes impliquées dans les conflits d’aujourd’hui  : que font les 
technologies aux combattants ? Que font-elles au combat ?

→ Après l’ouverture par le général Stéphane Groën, Officier général de la 
zone de défense et de sécurité Sud-Ouest, l’Agence de l’innovation de 
défense a rappelé la nécessité d’innovation technologique, aujourd’hui 
souvent d’origine civile, et de maîtriser les « technologies de rupture » 
(calcul quantique, hypersonique, armes à effet dirigé, homme augmenté…).
↓ Laurent Capdetrey a piloté une table ronde sur les grandes inflexions qui 
ont conduit à repenser la guerre dans l’Histoire. Aujourd’hui où les systèmes 
deviennent autonomes, que devient l’interface humain-machine ?

→ C’est pour cela que lieutenant-colonel Jérôme Ranc, membre 
de notre association et ergonome au Centre d’expertise aérienne 
militaire (BA 118 de Mont-de-Marsan), a insisté sur la distinction 
entre automatisation et autonomisation.
S’il y a un risque de déclassement stratégique en ne participant 
pas à la course à l’autonomisation – à cet égard, des industriels 
auraient pu aussi exposer leur vision ici même – il plaide, comme 
tous les praticiens de la journée, pour que l’opérateur garde le 
contrôle et la responsabilité de la décision, sachant les 
dommages politiques, humanitaires et psychologiques auxquels 
les erreurs de ciblages peuvent conduire.

Jean-François Morel

© Régis Touya

© JFM
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Construire la paix après un conflit
Un café stratégique au campus Périgord

Organisé par le trinôme académique de la Dordogne, le  14 novembre 
2024 à Périgueux, le 2e café stratégique sur le thème de 
la construction de la paix après un conflit a accueilli Gilles Bertrand 
enseignant-chercheur à Sciences Po Bordeaux et au Centre Émile 
Durkheim. Il a captivé son auditoire composé de lycéens et 
d’étudiants attentifs.

Après avoir rappelé les courants de pensée en la matière – l’approche 
libérale ou solidariste… – , il a mis en exergue la nécessaire 
construction d’accords de paix inclusifs qui s’appuient sur le 
désarmement, la démobilisation et la réintégration des anciens 
belligérants.

Avec les deux autres partenaires du trinôme académique, l’inspectrice d’académie Marie-Hélène 
Lavaud et le lieutenant-colonel Frédéric Fruchard, chef du rayonnement Jeunesse et citoyenneté à 
l’état-major de la zone de défense et de sécurité Sud-Ouest, l’application des orientations de la feuille 
de route nationale des trinômes ont été présentées pour l’année scolaire et universitaire 2024-2025.

M. Arnaud Vidal, directeur de l’établissement du service national et de la jeunesse (ESNJ) situé à 
Bordeaux, a présenté les caractéristiques principales de la Journée Défense & Citoyenneté « nouvelle 
génération », qui s’appliquera progressivement dans le courant de l’année 2025. Pour les jeunes de 16 
à 25 ans, ce doit être, pour le ministère des Armées, « une occasion unique de découvrir l’univers 
militaire et ses multiples métiers », grâce à la constitution d’un vivier de réservistes ad-hoc.

Bulletin AA IHEDN AQUITAINE, décembre 2024

Séminaire à Bordeaux
des délégations militaires 

départementales
de la région

Notre association a été invitée à 
informer les délégués militaires 
départementaux, dans le cadre du 
trinôme académique.

← Jean-François Morel, président de 
notre association, a présenté nos 
activités et commenté le partenariat 
étroit que nous entretenons avec les 
délégations militaires départementales. 

La paix « durable » prend son origine dans le sentiment de justice, dans des concessions 
réciproques et équilibrées, dans des perspectives de démocratisation, en projetant des élections 
libres, mais surtout par l’émergence de signataires fiables, excluant les chefs de guerre criminels ou 
les politiques corrompus.

Les échanges qui ont suivi ont concrétisé l’intérêt et la participation active des jeunes présents dans 
l’amphithéâtre mis à disposition par le campus universitaire. Le trinôme académique (DASEN, DMD et 
Association des auditeurs IHEDN Aquitaine) proposera un nouveau café stratégique au 1er trimestre 
2025 sur les questions de défense et de biodiversité.

Jean-Marc CHASTANET
Vice-président de l’AA IHEDN AQUITAINE/Dordogne

© AA IHEDN AQUITAINE

© AA IHEDN AQUITAINE
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Sur notre agenda

→ 13 décembre 2024 : clôture de la session IHEDN 
en région Nouvelle Aquitaine, à  Bordeaux.

© JFM

© JFM

→ 11 février 2025 : Café historique à Bordeaux sur un thème 
lié à l’archéologie.
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← 15 janvier 2025 : Café stratégique au campus Landes
à la CCI de Mont-de-Marsan.

→ 19 décembre 2024 : Présentation de l’ouvrage
L’Année de la Défense nationale (ADN 2025) à Bordeaux.

← 3 décembre  2024 : Café historique à Bordeaux sur la 
figure de Jean Moulin.

→ 10 décembre  2024 : Journée nationale des Trinômes 
académiques à Paris.

← 11 décembre 2024 : Soirée Défense & Économie
à la CCI des Deux-Sèvres, à Niort.

→ 14 janvier 2025 : Petit-déjeuner à Bordeaux avec le préfet 
délégué pour la défense et la sécurité Nicolas Hesse.

← 14 janvier 2025 : Galette des rois avec les associations 
« cousines » à Bordeaux (à confirmer).

© Pixabay

© Pixabay

→ 28 janvier 2025 : Café stratégique à Bordeaux avec 
la colonel Nathalie Picot, commandant la BA 106.

© JFM

← 3 au 7 février 2025 : Séminaire Jeunes « Esprit de défense et de 
sécurité », organisé par notre association à Sciences Po Bordeaux.

© JFM

© JFM

© JFM

← 14 décembre 2024 : Conférence sur l'Europe de la défense par Eric 
Vidal, suivie du déjeuner de fin d'année de la délégation de Lot-et-
Garonne avec nos camarades de l'Association des Officiers de Réserve 
(AOR 47) à Buzet-sur-Baïse.
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Le naval de défense est très lié aux lois de programmation militaire. Le secteur est dynamique, une 
vingtaine d’entreprises se sont ajoutées cette année aux exposants du GICAN, le Groupement des 
industries de construction et activités navales.

EURONAVAL est toutefois un Salon international avec environ 60 % d’entreprises étrangères. Un 
accent a été mis sur les facilités de visibilité et de contacts pour encourager la tendance à s’allier avec 
des partenaires européens, afin de répondre rapidement à des besoins navals adaptés à la hausse 
d’intensité des combats en mer.

ARMEMENT ET INDUSTRIE
Dans les allées du Salon EURONAVAL 2024

L’innovation est partout, en surface, au-dessus et en-dessous.
→ Il faut d’abord sortir du port et le domaine de la chasse aux mines 
est bien présent. Naval Group, déjà investi par ailleurs dans le porte-
avions français futur, a mis à l’eau en 2023 le premier bâtiment de 
lutte contre les mines du programme belgo-néerlandais rMCM.
Dans ce programme, Kership (Naval Group + Piriou) produit les 
navires et Exail est chargé du système de mission dronisé.

Naval Group estime que « le programme rMCM est une 
composante majeure de l’Europe de la défense. Il démontre que les 
États européens peuvent collaborer ensemble et partager une 
solution destinée à devenir la référence dans le domaine de la lutte 
contre les mines ».
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4 au 6 novembre 2024 à Paris-Nord Villepinte

← Si Thales a conçu le Système de lutte 
antimines futur (Slamf), dont les essais ont 
débuté en 2020, Exail présente au Salon ses 
propres drones de surface et sous-marins.

Ci-contre, le drone autopropulsé Seascan 
permet l’identification de mines avant leur 
éventuelle neutralisation.

© JFM

© JFM

Capture d’écran de film Extrail à EURONAVAL
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↑ Suspendu au-dessus de nos têtes, le drone Lanner, construit par Safran Electronics & Defense et 
Edge Autonomy, était aussi présent au Salon EUROSATORY 2024. Ce drone à décollage et atterrissage 
vertical « a été spécifiquement conçu pour répondre aux exigences du programme SDTL (Système de 
drone tactique léger) des Forces armées françaises ». Il peut emporter des systèmes électro-
optiques ou infrarouges, de guerre électronique, radar ou des munitions.

« Petit bateau, petit drone, gros bateau, gros drone » 
annonçait l’amiral Christophe Prazuck, chef d’état-major de 
la Marine en 2018. A chacun le sien mais lequel ?
← L’Autrichien Schiebel fournit actuellement trois systèmes 
S-100 pour les porte-hélicoptères amphibie de la Marine 
nationale.

← Bientôt un sous-marin sans sous-
mariniers ?
Cette espèce de cachalot, posé sur le 
stand du ministère des Armées, est un 
démonstrateur de drone océanique 
sous-marin, construit par Naval Group.
A partir de ces travaux de recherche, la 
Direction générale de l’armement lui a 
notifié un accord cadre, en décembre 
2023, pour le développement d’un 
démonstrateur de drone sous-marin de 
combat sans équipage.

© JFM
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→ Simultanément, Airbus présente le VSR 700 qui a 
été testé par une frégate de type FREMM l’an dernier, 
et pourrait concurrencer le précédent.
L’usage embarqué de ce type de drones étend la 
capacité d’information des grands bâtiments de la 
Marine nationale et épargne le potentiel des 
hélicoptères et de leurs équipages.
Des décisions de choix sont encore à venir.

© JFM

© JFM

© JFM

© JFM
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↑ Nous avons rendu une visite de voisinage au stand du chantier naval Couach de Gujan-Mestras . 
Cette société girondine construit actuellement à la chaîne les plus grands navires de sauve tage de la 
nouvelle flotte de la Société nationale de sauvetage en mer. C’est capital dans une région touristique.
Une particularité : le navire en construction pour la station SNSM de Lège-Cap-Ferret sera propulsé 
par des hydrojets et non par des hélices.

→ MBDA présente sa gamme de 
missiles anti-aériens Aster, ainsi que 
le missile Teseo MK2 ci-contre.
C’est un missile de très basse 
altitude et de longue portée anti-
navires, qui possède aussi une 
capacité contre des objectifs 
terrestres.

← Thales met en avant le STIR EO Mk2, un système de conduite 
de tir missile et artillerie qui combine radar et optronique.
Il équipe les dernières frégates FREMM et sera installé à bord des 
future frégates de défense et d’intervention (FDI) dont la 
première, l’Amiral Ronac’h, sera livrée en 2025 (cf. Bulletin nov.).

© JFM
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Le groupe français LGM nous a présenté ses activités d’ingénierie des 
grands projets et du soutien, et d’ingénierie électronique et 
logicielle. Il possède un établissement à Bordeaux/Mérignac. ↓

© JFM

Une très belle hélice, précisément, était exposée par 
l’Allemand Piening Propeller. Elle marquait finalement le 
besoin de bien tenir son cap et de savoir s’adapter dans 
le gros temps géopolitique que nous traversons.
« Ce qui change dans le contexte actuel, ce sont la 
simultanéité des conflits, le niveau de violence croissant et 
la contestation de l’ordre international.
Cette situation impose de durcir la Marine et de 
renforcer sa capacité immédiate à combattre, depuis ses 
bases jusqu’à la haute mer », a déclaré l’amiral Nicolas 
Vaujour, chef d’état-major de la Marine, lors de son 
interview avec l’IHEDN.
(https://ihedn.fr/lundis-de-lihedn/amiral-vaujour-la-marine-doit-etre-
resiliente-et-conserver-la-superiorite-operationnelle/)

Jean-François Morel

© JFM

© JFM

© JFM

© JFM

© AA IHEN AQUITAINE
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PUBLICATIONS & EXPOSITIONS

Le réveil stratégique
Essai sur la guerre permanente

Jean-Baptiste Jeangène Vilmer, éd. du Seuil

Ancien directeur de l’Institut de recherche stratégique de l’École militaire 
(IRSEM), actuellement ambassadeur dans un archipel du Pacifique, l’auteur 
voit dans la simultanéité des crises d’aujourd’hui, non pas un accident mais 
« un moment de l’histoire, le début d’un cycle ».
Il explique pourquoi, à ses yeux, la guerre est devenue permanente, en 
particulier pourquoi « la paix se bellicise ». Des ruptures technologiques 
encore inconnues vont peser sur la sécurité internationale, au-delà même 
des armes autonomes, des neurosciences, de l’intelligence artificielle, de 
l’informatique quantique et des nanotechnologies.
« Enfin l’Europe se réveille, se réarme et souhaite devenir un acteur 
stratégique », mettant fin à l’illusion que l’interdépendance économique 
apporte nécessairement la paix. Les progrès sont manifestes, estime-t-il.
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Vers la guerre ?
La France face au réarmement du monde

Sébastien Lecornu, éd. Plon

La France et son armée dans l’histoire, les menaces d’aujourd’hui, la 
réalité de la préparation des forces militaires et la relation politique-
militaire structurent cet ouvrage du ministre des Armées.
Le cœur du livre est sa vision de « l’Armée de terre à la croisée des 
chemins », pour laquelle Sébastien Lecornu identifie trois transformations 
fondamentales : se sevrer de « la dépendance exclusive à l’engagement 
expéditionnaire », dépasser le milieu terrestre pour prendre en compte 
l’espace, le cyberespace, la guerre informationnelle et cognitive, et 
accepter que « le soldat cohabite avec la machine ».
Si « l’Armée de terre est sans doute celle qui mérite l’attention politique la 
plus forte », le ministre voit la Marine nationale et l’Armée de l’air et de 
l’espace comme « portées par l’interaction permanente entre l’homme et 
la technologie » (cf. la Journée Défense-Université à Bordeaux p. 8).

En mer ou dans les airs, le couple humain-machine doit encore beaucoup se développer, entraînant des 
évolutions technologiques, organisationnelles, tactiques et de ressources humaines. Dans le domaine 
maritime, le Salon EURONAVAL (cf. p. 11) en témoigne. De même, un autre chantier est « celui de 
l’adaptation de la DGA à l’économie de guerre, et donc à la prépondérance des enjeux de production ».

En matière de ressources humaines, Sébastien Lecornu veut monter à 100.000 réservistes avec 35 ou 40 
jours d’entraînement annuel, et « réorienter la Journée défense et citoyenneté (JDC) vers la défense 
nationale ». Elle devra permettre d’identifier les talents susceptibles de répondre aux besoins futurs des 
Armées.
On appréciera les observations fines sur la relation entre politiques et militaires, si différents mais si obligés 
de s’accorder. Au total, ce livre d’un haut responsable politique en fonction n’échappe pas à une forme 
inévitable d’autocélébration, ni à la dévotion au président de la République à qui l’auteur doit d’avoir 
survécu politiquement au changement de gouvernement. Il traduit néanmoins un engagement fort au 
service de l’État, dans un ministère régalien auquel un cap et des moyens sont clairement donnés.

Le long chapitre sur « l’Indopacifique [qui] est une méta-région bleue » se révèle éclairant, avant de 
conclure par le souhait d’une force collective et dissuasive, car « c’est la faiblesse qui mène à l’escalade ».
L’ouvrage est suivi par de beaux textes de chercheurs et du chef d’état-major des Armées.

JFM



La confrontation en mer
L’avenir de la stratégie navale

Avant-propos de l’Amiral Pierre Vandier
Nicolas Mazzucchi, éd. du Rocher

Sorti le même mois que le Salon EURONAVAL (cf. p. 11), ce livre 
s’inscrit dans une série d’ouvrages récents, dont cette rubrique s’est 
souvent fait l’écho, qui appellent l’attention sur les enjeux 
stratégiques croissants de notre planète majoritairement bleue.
L’auteur est le directeur Stratégie navale et Wargaming du Centre 
d’études stratégiques de la Marine. Et le milieu est en pleine 
ébullition partout dans le monde.
Dans les quelques décennies qui ont suivi l’effondrement de l’URSS, 
les flottes se sont réduites et les stratégies navales se sont orientées 
« de la mer vers la terre » pour appuyer les opérations terrestres.
Aujourd’hui, « le fait naval revient au devant de la scène » en raison 
de l’explosion du commerce maritime dont nos économies 
dépendent, des vastes réseaux de câbles sous-marins dont nos 
informations dépendent, des appropriations illicites d’espaces 
maritimes qui menacent notre sécurité et nos ressources naturelles.
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Dans le monde, les marines de guerre se structurent pour être en capacité de contrôler et de dénier. La 
prise en compte de la nature du milieu est fondamentale pour manœuvrer les forces navales : le temps, 
l’espace, la météorologie, l’hydrographie et son opacité. Cet espace océanique affranchi des frontières se 
prête à la confrontation des puissances, presque sans dommages civils collatéraux, personnels ou matériels.
De tous temps, l’espace maritime pousse à l’évolution technologique : un sous-marin, un porte-avions sont 
des concentrés de technologies de pointe qui évoluent plus que jamais. Si la guerre en mer peut se gagner 
avant la guerre, c’est beaucoup dans ce domaine-là.
La période de suprématie navale euro-atlantique s’achève, le réarmement naval mondial est une tendance 
lourde. « Pour un pays qui a confié la garantie ultime de ses intérêts vitaux à des forces-sous-marines, la 
mer et le combat naval ne peuvent être un sujet accessoire », conclut l’amiral Pierre Vandier, ancien chef 
d’état-major de la Marine, aujourd’hui l’un des deux commandants suprêmes de l’OTAN.

Les évasions perdues
Stablack, l’université de la collaboration 
Thomas Legrand (scénario) & François 

Warzala (dessin), éd. Rue de Sèvres

Inspirée de l’histoire du père du journaliste Thomas Legrand, 
cette aventure est celle de l’Aspilag, un stalag en Allemagne 
dédié aux aspirants de l’armée française vaincue.

Négocié entre le régime de Vichy et les autorités nazies, ce 
camp-université ambitionnait de contribuer à former les élites 
de la « nouvelle Europe », née de la victoire allemande.
Mais la vision des jeunes prisonniers est très partagée sur la 
conduite à tenir et sur les bons et justes choix à faire. Fort 
marquage des classes sociales, dureté du camp, trahisons et 
amitiés profondes imprègnent la vie quotidienne à laquelle le 
héros cherche maladroitement à échapper.

Au fond, c’est une histoire d’honneur et de décisions 
personnelles d’ordre politique et moral. Sans doute parmi les 
choix les plus difficiles à faire à cette époque.

JFM
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